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Bonjour,

C’est avec plaisir que je suis ici aujourd’hui pour participer à cette importante réunion.

Le Canada salue le fait que 2008 est l’Année internationale des langues, et applaudit le travail du forum permanent pour soutenir la protection et la promotion des langues autochtones dans le monde.

IMPORTANCE DES LANGUES

Le caractère distinctif social, culturel et politique et la diversité des Autochtones du Canada – les Premières nations, les Inuits et les Métis – constituent une caractéristique importante qui définit le Canada. Nos valeurs, nos institutions, notre histoire, notre identité nationale ont été façonnées par les histoires, les cultures, les langues et les traditions distinctes et uniques de nos Autochtones, et continuent de l’être. 

Sur une population d’un peu plus de 33 millions d’habitants, environ 1 million de Canadiens – soit 3 % de notre population – s’identifient comme membres d’une Première nation, comme Inuit ou comme Métis. Il y a plus de 600 collectivités des Premières nations, 50 collectivités inuites et 80 collectivités métis au Canada.

Les Premières nations, les Inuits et les Métis sont des peuples extrêmement diversifiés au chapitre des langues qu’ils parlent, des cultures dont ils font partie, des endroits où ils vivent et des histoires qu’ils ont vécues.

La langue vient au premier plan quand on parle de culture. Elle fait partie de la culture et constitue le moyen le plus important de soutenir la continuité culturelle entre les générations. En tant que composante intégrante de l’identité culturelle, la langue n’est pas seulement un moyen de communication : elle sert aussi un moyen de transmission des traditions culturelles, du savoir traditionnel et des valeurs sociales.

La langue peut servir d’outil valable pour promouvoir l’estime de soi, la fierté et la cohésion au sein de la communauté. Elle est bien plus qu’un simple moyen de communication : elle constitue un élément essentiel de l’identité des Autochtones, un lien avec la terre, l’histoire, le savoir et les histoires, qui dans bien des cas n’existent plus seulement que dans les mémoires des Aînés.

Les premières langues et les premières cultures du Canada forment aussi une partie importante et unique du patrimoine culturel et historique du pays. Ces langues étaient parlées avant l’arrivée des premiers colons européens et elles continuent de constituer un riche patrimoine qui n’existe pas ailleurs dans le monde.

ÉTAT DES LANGUES AUTOCHTONES AU CANADA

Il y a plus de 50 langues autochtones parlées au Canada. Trois d’entre elles sont considérées comme viables en raison de l’importance des populations et un certain nombre sont considérées viables même avec des populations plus petites.

Cependant, plus de 30 de ces langues sont considérées en voie de disparition. Plusieurs de ces langues ne comptent plus que 200 locuteurs qui parlent couramment la langue, et sont dangereusement en voie de disparition.

Selon les données du recensement de 2001, seulement un Autochtone sur quatre (25 %) parle une langue autochtone, et seulement 13 % des Autochtones ont déclaré qu’ils parlaient une langue autochtone à la maison.

Les Premières nations, les Inuits et les Métis reconnaissent le déclin rapide des langues autochtones au Canada et soulignent l’importance de soutenir les langues autochtones par des investissements durables, une augmentation des capacités, de la promotion et de la préservation, que ce soit par des initiatives communautaires ou par le système d’éducation.

ÉTAPES POUR ARRÊTER LE DÉCLIN DES LANGUES

Le gouvernement du Canada a entrepris un certain nombre d’étapes critiques dans le but de préserver les langues au Canada.

En 1998, il introduisait l’Initiative des langues autochtones – un programme de financement de 5 millions de dollars par année pour soutenir des projets communautaires visant la préservation et la promotion des langues des Premières nations, des Inuits et des Métis. L’an dernier, le gouvernement annonçait que ce programme avait été prolongé jusqu’en 2014.

D’autres programmes spécifiques viennent compléter l’Initiative des langues autochtones : le Canada fournit 8 millions de dollars chaque année aux entreprises de communications pour les Autochtones du Nord pour assurer la diffusion d’émissions de télévision et de radio en langues autochtones; un autre 2,5 millions de dollars est versé par l’entremise du Fonds canadien de télévision pour soutenir les émissions de télévision en langues autochtones; le Canada verse par ailleurs plus de 4 millions de dollars chaque année à nos trois territoires nordiques – le Yukon, les Territoires du Nord-Ouest et le Nunavut – pour appuyer la préservation et la promotion des langues autochtones dans le Nord du Canada.

D’autres initiatives viennent aussi soutenir les langues autochtones :

Récemment, le Canada, la Colombie-Britannique et les Premières nations signaient l’Entente-cadre tripartite sur la compétence des Premières nations en matière d’éducation qui permettra aux Premières nations participantes d’assumer l’entière compétence pour l’éducation entre la maternelle et la 12e année. Les Autochtones ont déterminé que le patrimoine, la langue et l’identité autochtones sont fondamentaux pour leur apprentissage et leurs aspirations. Cette nouvelle entente devrait permettre aux Premières nations de la Colombie-Britannique de cerner les programmes scolaires qui répondent aux aspirations de leur communauté et aux besoins de leurs étudiants, en reconnaissant que leur avenir est fondé sur l’inclusion de leurs histoires, de leur savoir et de leur expérience.

Depuis 1970, le Canada appuie un réseau communautaire de centres d’éducation culturelle pour les Inuits et les Premières nations vivant dans les réserves qui fournit des programmes et des services à une majorité des Premières nations au Canada, de même que des centres pour les Inuits partout dans le Nord. Depuis plus de 35 ans, ces centres ont fourni des ressources importantes en matière de langues et de culture aux écoles dans les réserves.

Un programme appelé Premières nations sur RESCOL fournit un accès Internet et du soutien technique aux écoles pour faciliter la distribution et le développement d’information sur la langue. RESCOL permet aux écoles des Premières nations, particulièrement à celles dans les régions rurales et éloignées, d’avoir accès à des ressources pédagogiques et d’être des participants actifs à des réseaux éducatifs en ligne.

Le Programme d’aide préscolaire aux Autochtones consiste en un programme de développement pour la petite enfance destiné aux enfants des Premières nations, des Inuits et des Métis et à leur famille qui comprend un élément sur la culture et la langue, et est offert dans les réserves ainsi que dans les collectivités urbaines et celles du Nord. Le programme continue de mieux préparer les futures générations d’enfants autochtones à réussir leurs études.

SUCCÈS À CE JOUR

Ces programmes ont connu un certain succès pour soutenir les communautés des Premières nations, des Inuits et des Métis dans leurs efforts de promouvoir et de préserver les langues autochtones.

Chaque année, l’Initiative des langues autochtones soutient plus de 200 projets linguistiques communautaires, notamment la création de documents et l’archivage de langues en voie de disparition, des camps culturels axés sur les langues, des projets maître-apprenti, du matériel pédagogique et des programmes de renaissance de la langue.

Par exemple, l’Initiative des langues autochtones a apporté son soutien à l’élaboration d’orthographes et de dictionnaires pour plus de 25 langues autochtones en voie de disparition au Canada.

Cette année, l’Initiative fournissait son soutien à l’Institut canadien des langues autochtones et de l’alphabétisation pour créer un programme de certificat de linguiste communautaire et au Collège arctique du Nunavut pour créer un programme de certificat pour des interprètes en inuktitut. Ces projets aideront à perfectionner l’expertise nécessaire pour préserver les langues autochtones et en faire la promotion.

L’Initiative des langues autochtones a aussi aidé à la publication et à la diffusion du scénario original en inuktitut du film The Journals of Knud Rasmussen dans chaque école du Nunavut.

Elle a par ailleurs fourni du soutien à la tournée sur la langue michif. Vingt et une collectivités ont été visitées pour faire la promotion de cette langue en voie de disparition et pour encourager les locuteurs à utiliser la langue à la maison et dans les activités sociales.

L’élément lié à la culture et à la langue du Programme d’aide préscolaire aux Autochtones utilise la formation linguistique et l’éducation culturelle pour aider à construire l’estime de soi et la fierté des enfants. En soutenant l’apprentissage de la langue, ces projets améliorent la préservation de la culture et de la langue.

Le programme d’études des Six Nations of the Grand River dans le Sud de l’Ontario, qui offre un programme en mohawk et en cayuga, a connu un succès remarquable. Quatre‑vingt‑cinq pour cent des étudiants en immersion dans la langue des Six Nations ont réussi l’examen provincial ou les cours en anglais au niveau de la 10e ou de la 12e année et le programme connaît un taux de rétention scolaire de 95 %.
Le Aboriginal Peoples Television Network (APTN) est le premier et le seul diffuseur en langues autochtones au monde, avec une programmation faite par et pour les Autochtones, en plus de porter sur eux. L’APTN est un service obligatoire offert à plus de 10 millions de foyers canadiens et établissements commerciaux. Le réseau diffuse presque 30 % de ses émissions dans plusieurs langues autochtones.

COMMENTAIRES DE CLÔTURE

Le gouvernement du Canada continue son travail avec les communautés, les organisations et les experts en langues des Premières nations, des Inuits et des Métis pour assurer que ses investissements pour les langues autochtones sont efficaces. Les trois organisations autochtones nationales – l’Assemblée des Premières nations, Inuit Tapiriit Kanatami et le Rassemblement national des Métis qui représentent respectivement les Premières nations, les Inuits et les Métis – ont récemment coordonné l’élaboration de plans stratégiques à plus long terme pour la préservation et la promotion de la langue.

Nous sommes d’avis que cette importante réunion du groupe d’experts sur les langues autochtones constitue une occasion importante de nous pencher sur des enjeux communs liés à la préservation et à la promotion des langues autochtones. Nous sommes heureux de pouvoir discuter de stratégies, de partager les pratiques exemplaires et d’apprendre des expériences d’autres pays.

Je vous remercie.
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